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Disciplines sollicitées par les 
collaboratoires

ÅLa gestion des collaboratoiresen SHS (projet Adonis?) 
implique de croiser plusieurs perspectives 
disciplinaires:
ïLinguistique de corpus (importance des corpus abordés 

dans une perspective élargie)
ï{ŎƛŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ όƎŜǎǘƛƻƴ 

et diffusion des documents) 
ïCSCW (Computer SupportedCooperativeWork)
ïIngénierie des Connaissances (approche technique et 

épistémologique des SOC)
ïSociologie des sciences et épistémologie

Å!ǘƻǳǘ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜ ¢ŜŎƘ-CICO dans cette perspective 
pluridisciplinaire



hōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ƭΩŜȄǇƻǎŞ

ÅProposer une description «originale» des 
collaboratoiresen SHS

ÅIntroduire la vision du web socio-sémantique et 
HyperTopicǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 
logiciels open source

Åhƴ ǇŀǊƭŜǊŀ ŘΩŀǾŀƴǘŀƎŜ ŘŜǎ collaboratoiresque du 
web socio-sémantique -> pour une autre fois ;-)

ÅDimension méthodologique et programmatique 



Projets de Tech-CICO sur les collaboratoires
ÅLƴƛǘƛŀǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ web socio-sémantiqueet 
ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ƻǳǾŜǊǘŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 

ÅInitiateur de la méta-sémiotique (langage de représentation 
des connaissances) et du protocole HyperTopicpermettant 
ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎŜǊǾŜǳǊǎ Ŝǘ ŎƭƛŜƴǘ όŀǾŜŎ 
application dans des disciplines SHS) :
ïAgorae: gestion participative et multipoint de vue de ressources 

documentaires (Cahier, Zaher) : recherche en sociologie des 
sciences

ïPorphyryΥ ƎŜǎǘƛƻƴ ƳǳƭǘƛǇƻƛƴǘǎ ŘŜ ǾǳŜ ŘΩƛƳŀƎŜǎ ό.ŞƴŜƭ -
anciennement projet dirigé par A. Iacovella) : recherche en 
archéologie

ïEn lien avec liège : Cassandre - gestion de corpus textuels (C. 
Lejeune): recherche en sociologie

ÅThèse sur une méthodologie transdisciplinaire de gestion 
ŘŜ ŎƻǊǇǳǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƛǎŎƛǇƭƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ ό!ǘƛŦƛΣ Ninova)



Les collaboratoires des sciences 
expérimentales aux SHS



Origine des collaboratoires

ÅOrigine dans le domaine des sciences de la nature et 
de la vie pour la mutualisation des données issues 
ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ƭƻǳǊŘǎ Υ 
ïŎƻƴǎŞŎǳǘƛǾŜ Ł ƭŀ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ 

équipements,
ïet à la généralisation de leur mise en réseau via internet

ÅObjectif initial : partage des équipements et des 
ŘƻƴƴŞŜǎ ǉǳΩƛƭǎ ǇǊƻŘǳƛǎŜƴǘ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƘŜǊŎƘŜǳǊǎ 
« distants» (collaboratory= collaborative laboratory)
ÅElargissement à la problématique du travail coopératif 

entre les chercheurs à partir de ces données -> CSCW 
(Computer SupportedCooperativeWork)



Collaboratoires en SHS : numérisation des 
archives, des bibliothèques, des productions 

intermédiaires de la recherche

ÅLes équipements lourds des SHS sont les archives et les 
bibliothèques
Å[ŜǳǊ ƴǳƳŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ƳŀǎǎƛǾŜ Ŝǘ ƭŀ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ ŘΩƛƴǘŜǊƴŜǘ 

offre les mêmes opportunités que celles qui avaient 
été offertes aux sciences dures
ÅCes opportunités sont encore renforcées par les 

facilités de circulation et de partage des documents en 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜΣ ǊŀǇǇƻǊǘΣ 
pré-ŘƛŦŦǳǎƛƻƴΧύ Υ 
ïProblématique des ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴΣdes archives 

ouvertes, du rôle des bibliothèques dans la gestion des 
archives courantes et intermédiaires des chercheurs



Trois hypothèses de travail



Première hypothèse de travail : mutation 
méthodologique et épistémologique

ÅLa généralisation des collaboratoiresen SHS 
induit une mutation plus profonde que dans les 
sciences de la vie et de la nature
ïLe travail coopératif et la mise en commun des 

sources était une pratique courante

ÅDans les SHS, la généralisation des collaboratoires
est susceptible produire une renouvellement 
profond des méthodes de travail et à terme des 
fondements épistémologiques de plusieurs 
disciplines
ÅHypothèse semble-t-il partagée avec Adonis (?)



Justification

ÅLes difficultés de recueil et de partage des corpus en 
SHS explique le biais quantitatifde plusieurs disciplines 
(préférence pour les «données»)
ïƭŀ ƴǳƳŞǊƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩȅ ǊŜƳŞŘƛŜǊ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ

ÅvǳŀƴŘ ƭŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ǉǳŀƭƛǘŀǘƛǾŜǎ ǎƻƴǘ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ 
elles souffrent de plusieurs faiblesses notamment en 
ǘŜǊƳŜ ŘŜ ǇŀǊǘŀƎŜ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ Ŝǘ ŘΩƻōƧŜŎǘƛǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
méthodes de «codage» dans le cadre du processus 
ŘΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ
ïla numérisation est également susceptible de contribuer à 

pallier à ce défaut



Deuxième hypothèse de travail : nécessité 
ŘΩŞƭŀǊƎƛǊ ƭŜǎ ŀŎŎŜǇǘƛƻƴǎ Řǳ ζcorpus»

ÅLa problématique des collaboratoiresen SHS 
excède les questions posées par la linguistique de 
corpus tout en repositionnant la linguistique 
comme une discipline pivot à plusieurs titres

ÅLes acceptions du corpus doivent être plus large 
et inclure également des problématiques 
associées aux environnement documentaires 
facilitant la génération de nouvelles productions 
ǎŞƳƛƻǘƛǉǳŜǎ όŀǘŜƭƛŜǊ ŘΩŞŎǊƛǘǳǊŜύ



Troisième hypothèse de travail : 
importance des approches relevant du web 

socio-sémantique

ÅLa conception des collaboratoiresimplique elle-
même des méthodes et une méthode et une 
épistémologie renouvelé de la gestion de 
ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŎƻƳōƛƴŜ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘŜ ƭŀ 
ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ 
ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ŦƻǊƳŜƭǎ Ŝǘ 
heuristiques

Å Importance des recherches conduites dans le 
champ du web socio-sémantique et des modèles 
et outils «Hypertopic» 



Définitions du corpus



A propos des définitions

Å« Un corpus est une collection de données langagières 
qui sont sélectionnées et organisées selon des critères 
linguistiques et extra-linguistiquesexplicites pour servir 
ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞǎ ŘΩǳƴŜ ƭŀƴƎǳŜ η 
(Habert 2000).»

Å« Un corpus est un regroupement structuré de textes 
intégraux, documentés, éventuellement enrichis par 
des étiquetages, et rassemblés: (i) de manière 
théorique réflexive en tenant compte des discours et 
ŘŜǎ ƎŜƴǊŜǎΣ Ŝǘ όƛƛύ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩǳƴŜ 
ƎŀƳƳŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴǎΦ» (Rastier2002)



tǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ 
documentaire renouvellée

ÅAux «données langagières» et aux «textes» nous 
préférons la référence au document

ÅRenouvellement des réflexions sur le document :
ïLe document définit comme une production sémiotique inscrite 

dans un projet transactionnel délibéré (cf. le discours), 
enregistrée ou retranscrite sur un support pérenne et 
explicitement «documentarisé» par ses créateurs ou ses 
utilisateurs

ï9ƭŀǊƎƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻǊǇǳǎ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ 
ŘΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ όƛƳŀƎŜΣ ŦƛƭƳΣ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ ŀǳŘƛƻΧύ

ïLe documentimplique la prise en considération des supports  
des «production sémiotique» qui les véhiculent et qui 
déterminent les conditions de leur création et de leur réception 
(approche suivie dans le système «Prospero» -
Chateauraynaud)



5ŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎƻǊǇǳǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘŀƛǊŜ 

ÅUn corpus documentaire est une archive structurée de 
documentssélectionnés et/ou produits de manière 
systématique(1)ǇƻǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭŜ ŘŞǊƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ 
enquête(2). 

ÅLa pertinence du corpus est virtuelle (corpus virtuel) tant que 
ƭŀ ƧǳǎǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎŞƭŜŎǘƛƻƴ ƴΩŀǳǊŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ǇǊƻŘǳƛǘŜ ǇŀǊ ǳƴŜ 
ŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜ ŜȄǇƭƛŎƛǘŀƴǘ ƭŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ 
les documents et les fragments documentaires rassemblés. 
Cette explicitation, produisant le corpus effectif, est réalisée à 
ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ 
όǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ƭΩŀƴƴƻǘŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭΩŞǘƛǉǳŜǘŀƎŜύΦ

ÅEn toute rigueur le corpus doit être conçu comme une 
collection documentaire mouvante soumise à un processus 
ŘΩŀǊǘƛŎǳƭŀǘƛƻƴ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛŦ ƧǳǎǘƛŦƛŀƴǘ ƭΩŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴŎŜ ŘŜǎ 
documents à la collection. 

(1) Dans un contexte de «rationalité limité» ou de «réflexivité» (cf. Damon Mayaffre)
(2) !ǳ ǎŜƴǎ ƎŞƴŞǊƛǉǳŜ Řǳ ǇǊŀƎƳŀǘƛǎƳŜ Ŝǘ Ǉŀǎ ŀǳ ǎŜƴǎ ǊŜǎǘǊŜƛƴǘ ŘΩŜƴǉǳşǘŜ ǎƻŎƛƻƭƻƎƛǉǳŜ



Caractérisation des corpus et des 
fonctionnalités des collaboratoires 



Différentes dimensions pour la 
caractérisation des corpus

ÅLa classification des corpus permet la définition des 
fonctionnalités des collaboratoires
ïStatut des corpus selon les disciplines 

ï!ǇǇǊƻŎƘŜ Řǳ ŎƻǊǇǳǎ ǎŜƭƻƴ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ 
recherche : primaire, secondaire, tertiaire

ïApproche du corpus par affinage successif : 
potentiel/effectif , virtuel/attesté,  global/de travail 

ïCaractérisation des corpus primaires selon les méthodes 
de constitution

ïApproche des collaboratoiresόŜǘ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎǳƭŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ 
corpus) selon les formes de coopération (mono-acteur, 
coopération active, coopération passive)



Rappel sur les opérations de base 
portant sur un corpus 

documentaire



/ƻƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴ Ŝǘ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎƻǊǇǳǎ 
documentaire dans un contexte de 

collaboratoire

ÅRecherche / production des documents 
pertinents

Å{ǘƻŎƪŀƎŜ κ ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎŎŝǎ 

ÅOrganisation / classement / indexation

ÅLecture / analyse / codage / annotation

ÅSynthèse / mise en forme / rédaction des 
analyses

ÅDiffusion / partage 



9ȄŜƳǇƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ ŜƴǉǳşǘŜ ǎƻŎƛƻƭƻƎƛǉǳŜ 
(corpus primaire)

Å Recherche / production des documents pertinents : réalisation 
ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴǎ ǎŜƳƛ-directifs par enregistrement et retranscription

Å {ǘƻŎƪŀƎŜ κ ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎŎŝǎ Υ ǎǘƻŎƪŀƎŜ Řŀƴǎ ǳƴ ǊŞǇŜǊǘƻƛǊŜ ƻǳ Řŀƴǎ 
une base de donnée documentaire

Å Organisation / classement / indexation  [articulation externe] : utilisation 
de différents critères permettant de classer les document (caractéristiques 
ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƛƴǘŜǊǾƛŜǿŞǎΣ ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ Ŧŀƛǘǎ ƳŀǊǉǳŀƴǘǎΧύ

Å Lecture / analyse / codage / annotation [articulation interne] : lecture des 
ŜƴǘǊŜǘƛŜƴǎΣ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘΩŀƛŘŜ ŀǳ ǊŜǇŞǊŀƎŜ 
automatique de certaines régularités (cf. Cassandre) et indexation selon 
des catégories pertinentes, codage interprétatif (manuel) des expressions, 
ŀƧƻǳǘǎ ŘΩŀƴƴƻǘŀǘƛƻƴǎΧ

Å Synthèse / mise en forme / rédaction des analyses [articulation 
externe/interne] : extraction semi-automatique des extraits codés et 
ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘΩŀǊǘƛŎǳƭŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜǊƴŜΣ ǊŞŘŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ŀƴŀƭȅǎŜǎΧ

Å 5ƛŦŦǳǎƛƻƴ κ ǇŀǊǘŀƎŜ Υ ǇŀǊǘŀƎŜ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŀƴŀƭȅǎǘŜǎ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ 
ǇǊƛƳŀƛǊŜǎ όŜƴǘǊŜǘƛŜƴǎύ ŘŜǎ ŜȄǘǊŀƛǘǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴǎ ŎƻŘŞΣ ǇǊŞ-diffusion à 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƘŜǊŎƘŜǳǊǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ζƭΩŞǉǳƛǇŜ ǇǊƻƧŜǘ» ou situés dans 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎΣ ŜǘŎΦ 



Approche des corpus selon les 
disciplines 



Caractérisation des corpus dans les 
ŘƛǎŎƛǇƭƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ
(Atifi, Lejeune, Ninova, Zacklad)

ÅTrois exemples : sociologie qualitative, psychologie 
ergonomique linguistique interactionnelle 

ÅDisciplines qui constituent souvent des corpus «ad hoc» 
ǇŀǊ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ ǉǳŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜΣ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴΧ όŎŦΦ ƛƴŦǊŀύ

Å5ƛŦŦŞǊŜƴŎŜǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 
retranscription

ÅDifférence en termes de représentativité des échantillons 
constitués

ÅDifférence en termes de modalité de découpage des 
morphèmes ou des ennoncéspertinent

ÅImportance variable du «saut interprétatif» dans les 
opérations de codage

ÅEtc.



La gestion des corpus ne concerne pas 
uniquement la linguistique de corpus

ÅΧƳŀƛǎ ŎŜƭƭŜ-Ŏƛ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ ǎǘŀǘǳǘ ƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘŀƭ ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŞ Ŝǳ 
égard aux autres disciplines : 

ï¢ƻǳǘŜǎ ƭŜǎ {I{ Ŝƴ ǘŀƴǘ ǉǳΩŜƭƭŜ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜƴǘ ŘŜǎ ǎŎƛŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭŀ 
ŎǳƭǘǳǊŜ ƛƳǇƭƛǉǳŜƴǘ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ζcorpus primaire» qui 
peut être constitué de différentes manières

ï[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ǊŞƎǳƭŀǊƛǘŞǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ ŎƻǊǇǳǎ ǇŀǊ ƭŜ 
processus de codage revient à une identification de genres

ïCes genres correspondent bien aux normes (Rastier) 
gouvernant la production des «ǆǳǾǊŜǎ» réalisées par les 
ŀŎǘŜǳǊǎ ƻǳ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎ ŘΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ

ÅLe champ de notre réflexion sur les collaboratoiresne couvre 
Ǉŀǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ŘƛǎŎƛǇƭƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ Υ ƘƛǎǘƻƛǊŜΣ ƭƛǘǘŞǊŀǘǳǊŜΣ 
ŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛŜΧ



Vision du corpus selon les étapes 
ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ  



Trois types de corpus selon la mise 
Ŝƴ ǆǳǾǊŜ

ÅLes corpus primaires sont ceux qui constituent la base 
« empirique» de la recherche et à partir desquels seront 
ŞƭŀōƻǊŞŜǎ ƭŜǎ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŜƴǉǳşǘŜ

ÅLes corpus secondaires sont constitués par des documents 
ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ǇǊƛƳŀƛǊŜǎ Υ 
ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ Ł ƭΩƛǎǎǳŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴǉǳşǘŜǎ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜǎΣ  
ouvrages méthodologiques, plan de codage. 
Å9ǘŀǘ ŘŜ ƭΩŀǊǘ
ÅDocument méthodologiques 
ÅOutils de traitement logiciel

ÅLes corpus tertiairessont constitués par les productions 
ƻǊƛƎƛƴŀƭŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǉǳşǘŜΣ Řŀƴǎ ǳƴ Şǘŀǘ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ƻǳ Ŧƛƴŀƭ



Corpus Primaire Corpus Tertiaire

Corpus Secondaire

Analyse différentielle interne Analyse différentielle interne

Analyse différentielle interne

Mise en relation externe



Vision du corpus par affinage 



Affinage progressif du corpus selon Rastier 
(2002) 

ï«мκ [ΩarchiveŎƻƴǘƛŜƴǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ 
ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜǎΦ 9ƭƭŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳƴ ŎƻǊǇǳǎΣ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ 
constituée pour une recherche déterminée. 
ï2/ Le corpus de référenceest constitué par ensemble de 
ǘŜȄǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǉǳŜƭ ƻƴ Ǿŀ ŎƻƴǘǊŀǎǘŜǊ ƭŜǎ ŎƻǊǇǳǎ ŘΩŞǘǳŘŜΦ 
ï3/ Le ŎƻǊǇǳǎ ŘΩŞǘǳŘŜest délimité par les besoins de 
ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΦ 
ï4/ Enfin le sous-corpus de travail en coursvarie selon les 
ǇƘŀǎŜǎ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ Ŝǘ ǇŜǳǘ ƴŜ ŎƻƴǘŜƴƛǊ ǉǳŜ ŘŜǎ ǇŀǎǎŀƎŜǎ 
pertinents du texte ou des textes étudiés»
ï[Pour certaines applications informatiques, il faut encore 

distinguer, au cours de leur développement, le corpus 
ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜΣ ƭŜ ŎƻǊǇǳǎ ŘŜ ǘŜǎǘΣ ƭŜ ŎƻǊǇǳǎ ŘŜ ǾŀƭƛŘŀǘƛƻƴϐ 

http://www.revue-texto.net/Inedits/Rastier/Rastier_Enjeux.html


Selon notre approche : trois axes 
ŘΩŀŦŦƛƴŀƎŜ 

Å[ΩŀȄŜ ǉǳƛ Ǿŀ Řǳ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Ł ƭΩŜŦŦŜŎǘƛŦ ǇŀǊ 
sélection/génération des documents pertinents: 
corpus potentiel/corpus effectif
Å[ΩŀȄŜ ǉǳƛ Ǿŀ Řǳ Ǝƭƻōŀƭ ŀǳ ƭƻŎŀƭ ǇŀǊ ǎŞƭŜŎǘƛƻƴ ŘŜ 

certains documents dans un ensemble ou de 
ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŜȄǘǊŀƛǘǎ ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘ 
global : corpus global/corpus de travail
Å[ΩŀȄŜ ǉǳƛ Ǿŀ Řǳ ǾƛǊǘǳŜƭ Ł ƭΩŜȄǇƭƛŎƛǘŜΣ Ŝƴ ŜȄǇƭƛŎƛǘŀƴǘ 

les catégories de mise en relation et en justifiant 
la cohérence du corpus : corpus virtuel/corpus 
attesté (articulé, explicité)



Corpus potentiel (et virtuel)

Corpus effectif global & virtuel (on 
ƴŜ ǎŀƛǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ǎΩƛƭ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ 
ŘΩŞǇǊƻǳǾŜǊ ƭŜǎ ƘȅǇƻǘƘŝǎŜǎ ŘŜ 

ƭΩŜƴǉǳşǘŜύ

Corpus de 
travail (virtuel)

Corpus global attesté (articulation des fragments 
ŘƻŎǳƳŜƴǘŀƛǊŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩǳƴ {h/ 
ǎŜǊǾŀƴǘ Ł ƭΩŀƴƴƻǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŞǘƛǉǳŜǘŀƎŜ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ 

de tirer des conclusions)

Corpus de 
travail 

(attesté)

Corpus de 
travail (virtuel)

Corpus de 
travail (virtuel)

Corpus de 
travail 

(attesté)

Corpus de 
travail 

(attesté)



Caractérisation des corpus 
primaires selon les méthodes de 

constitution



wŀǇǇŜƭ ǎǳǊ ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘΩŀǊŎƘƛǾŜ Ŝƴ 
ǎŎƛŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ

Å!ǊŎƘƛǾŜ ŘΩǳƴ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜ Υ ŎƻǳǊŀƴǘŜΣ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜΣ 
définitive
ÅLe corpus est une archive documentaire constituée par 
ƭŜ ŎƘŜǊŎƘŜǳǊ Ł Ŧƛƴ ŘΩŜƴǉǳşǘŜ 
ïLe corpus passe lui-même par ces différentes étapes selon 

la progression de la recherche (courante, intermédiaire, 
définitive)

ÅLes corpus primaires peuvent être :
ïConstituées par des documents produits par les 

organismes ou acteurs enquêtés  eux-mêmes «archive 
vernaculaire» à caractère public ou privé
ï/ƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ Ŧŀƛǎŀƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ 
ŎǊŞŀǘƛƻƴ ǊŞǇƻƴŘŀƴǘ ōŜǎƻƛƴ ŘŜ ƭΩŜƴǉǳşǘŜ Υ ŀǊŎƘƛǾŜ 
constituée par des document ad hoc ou «archive ad hoc»



Constitution des corpus primaires à partir 
ŘΩŀǊŎƘƛǾŜǎ ǾŜǊƴŀŎǳƭŀƛǊŜǎ 

Archivedéfinitive Archive intermédiaire Archive courante 

Accès
public

Bibliothèqueet fond  
ŘΩŀǊŎƘƛǾŜ ǇŀǇƛŜǊΣ
archive web 

Recueilde documents 
administratifs, 
prélèvement sur des sites 
ǿŜō ŘΩŀǊŎƘƛǾŜ 
intermédiaire, forum 
archivés, etc.

Prélèvementpar 
échantillonnage des 
documents produits 
sous forme papier ou 
numérique par les 
organismes et acteurs 
notamment sur le 
web 

Accès privé CƻƴŘ ŘΩŀǊŎƘƛǾŜprivé Recueilde fonds 
ŘΩŀǊŎƘƛǾŜ ŀǳ ǎŜƛƴ 
ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƻǳ ŎƘŜȊ ŘŜǎ 
particuliers (intranets, 
ŎƻƭƭŜŎǘƛƻƴǎ ǇǊƛǾŞŜǎΧύ

Prélèvementpar 
échantillonnage des 
documents produits 
par les entreprises et 
particuliers



Constitution des corpus primaires à 
ǇŀǊǘƛǊ ŘΩŀǊŎƘƛǾŜǎ ŀŘ ƘƻŎ

ÅOn peut établir une distinction :

ïSelon le caractère plus ou moins libre ou contraint 
des productions sémiotiques (qualitatifs vs 
quantitatif)

ïSelon le mode de constitution plus ou moins 
« participatif» des productions sémiotiques 
όƭŀƴƎŀƎƛŝǊŜΣ ŦƛƭƳƛǉǳŜΧύ  



Enregistrement
avec interaction 
verbale directedu 
chercheur avec les 
sujets 

Enregistrementen 
« situation naturelle»
sans interaction 
verbaleprovoquée  
avec le chercheur (ou 
ŀǾŜŎ ǇŜǳ ŘΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ 
verbale)

Enregistrementdu 
comportement à partir de 
situations provoquées  
par le chercheur mais 
sans interaction verbale 
avec lui (ou peu)

Productions 
sémiotique 
libres 
(qualitatives)

Entretiensemi ou 
non directif, 
observation 
participantes

Méthodes
ethnographiques non 
participantes (à partir 
de situations 
naturelles)

Psychologiesociale 
expérimentale 

Production 
sémiotique 
contraintes 
(données)

Questionnaires Enregistrementpartiel 
ŘΩƛƴŘƛŎŜ 
comportementaux (à 
partir de situations 
naturelles)

Expérience de type 
psychophysique



/ŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ŎƻǊǇǳǎ 
selon les formes de coopération



Formes de coopération

ÅLe chercheur dans des phases de travail 
individuelles

ÅCoopération active : un collectif de chercheurs 
appartenant à un même projet dans le cadre 
ŘΩǳƴŜ ŘƛǾƛǎƛƻƴ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭ ƻǊƎŀƴƛǎŞŜ

ÅCoopération passive : un collectif de 
ŎƘŜǊŎƘŜǳǊǎ ƴΩŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴǘ Ǉŀǎ ŀǳ ƳşƳŜ ǇǊƻƧŜǘ 
mais mettant à disposition des ressources au 
bénéfice de la communauté.



Approchemono-
acteur 

Approche multi-acteurs 
et coordination active

Approche multi-acteurs
& coopération passive

Articulation intra-
documentaire

Un acteur engagédans 
le ttmt ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ  

Plusieurs acteurs 
travaillant sur le même 
document dans le cadre 
ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ

Plusieursacteurs 
mettant à disposition 
sur le web un document 
partiellement travaillé

Articulation inter-
documentaire
homogène

Un acteurengagé dans 
le ttmt comparatif de 
plusieurs documents 
du même type de 
corpus  (p.e. primaire)

Plusieursacteurs 
engagés dans le ttmt
comparatif de plusieurs 
document du même 
type de corpus dans le 
ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ

Plusieursacteurs 
mettant à disposition 
sur le web des 
documents appartenant 
à un corpus 

Articulationinter-
documentaire 
hétérogène

Un acteur engagé dans 
le ttmt de documents 
appartenant à 
plusieurs types de  
corpus

Plusieursacteurs 
mettant en relation des 
documents appartenant 
à plusieurs types de 
corpus dans le cadre 
ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ 

Plusieursacteurs 
mettant à disposition 
sur le web des 
documents appartenant 
à plusieurs types de 
corpus



Exemple des problématiques posées 
par la mise en relation des différents 

types de corpus 



9ȄŜƳǇƭŜ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 
corpus primaire et secondaire

ÅLes frontières du corpus primaire peuvent 
évoluer au cours de la recherche : cette évolution 
peut entrainer un élargissement du corpus 
secondaire (référence bibliographique associées, 
ŀǳǘǊŜǎ ƳƻƴƻƎǊŀǇƘƛŜǎΧύ

ÅInversement les associations réalisées à 
ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ ŎƻǊǇǳǎ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜ ǇŜǳǾŜƴǘ ŜƭƭŜǎ-
mêmes influencer la définition des contours du 
corpus primaire : recherche de sources nouvelles 



Evolutions des corpus primaires et 
secondaires

Ensemble fermé de 
documents secondaires

Ensemble ouvert de 
documents secondaires

Ensemble fermé 
de documents 
primaires

Base fixe (stadefinal de la 
recherche)

Letraitement des 
documents primaires suscite 
la recherche de nouveaux 
documents secondaires 
(formulation de nouvelles 
hypothèses)

Ensemble 
ouvertde 
documents 
primaires 

[ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
documentssecondaires 
suscite la recherche de 
nouveaux documents 
primaires (recherche de 
nouveaux observables)

Coévolution du corpus 
primaire et du corpus 
secondaire(coévolution des 
hypothèses et des 
observables)



Quelles technologies documentaires et 
informationnelles pour les 

collaboratoires ? 



Différentes approches du sens 
renvoyant à différentes technologies
ÅLes différents types de traitement requis dans le cadre de 
ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ collaboratoiresimpliquent le recours à 
différents types de technologies informatique

ÅCes technologies reposent elles-mêmes sur des Systèmes 
ŘΩhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ /ƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎqui permettent de 
réaliser des associations entre des fragments 
ŘƻŎǳƳŜƴǘŀƛǊŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳƴ ƻǳ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎƻǊǇǳǎ

ÅCes associations sont rendues possibles par des opérations 
de description préalable plus ou moins systématiques des 
documents et de leur fragments qui se réalise de manière 
ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜ ǎŜƭƻƴ ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴ ǘŜȄǘŜΣ ŘΩǳƴŜ ƛƳŀƎŜΣ ŘΩǳƴ 
ǎƻƴΣ ŘΩǳƴ ŦƛƭƳ



Diversité ŘŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ŘΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ 
documentaires

ÅImage fixes(p.e. A. Bénel et al.), film (p.eB. Bachimont, Y. 
Prié), textes -> un très grand nombre de chercheurs dans 
ƭŜǎ ŘƻƳŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴƎŞƴƛŜǊƛŜ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎΣ ŘŜ ƭŀ 
ƭƛƴƎǳƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ŎƻǊǇǳǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 
(Aussenac, Bourrigault, Habert, Zweigenbaum, Charlet, 
ChateauraynaudΣ [ŜƧŜǳƴŜΧ ŜǘŎΦύ

Å5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ǘŜȄǘŜ ƭŜ ŎƻŘŀƎŜ ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜ ǇŜǳǘ ǇƻǊǘŜǊ 
sur chaque morphème (terme ou mot) !

Åaŀƛǎ ƳşƳŜ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘΩǳƴ ǘŜȄǘŜΣ ƭŜ ŘŞŎƻǳǇŀƎŜ ŘŜ ƭŀ 
séquence de caractères pertinents et son étiquetage relève 
ŘΩǳƴŜ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ descriptionexogène basée sur une 
théorie linguistique plus ou moins explicite.



A

B

C

A

Etiquetage ou 

annotation 

automatique, semi-

automatique ou 

manuelle dôun 

document 

tǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞǘƛǉǳŜǘŀƎŜ Ŝǘ ŘΩŀƴƴƻǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦǊŀƎƳŜƴǘǎ 
documentaires 

C

X1 Y2
Etiquette ou annotation 
�F�R�Q�F�H�U�Q�D�Q�W���O�¶�H�Q�V�H�P�E�O�H��
du document 

Etiquette ou annotation 
concernant des 
fragments du 
document 


